(e puite mystérieux

A travers la forét de folles arabecques
Que le doigt du commeil trace au mur de mes nuits,
Je vis, comme [on voit lec Fortunes dec frecques,

Un jeune homme penché cur la bouche dun puite.

I/ jetait, par grands tag, dang cette queule noire
Perlec et diamante, rubic et cequing dor,
Pour faire arriver (eau jucqud ca lévre, et boire ;

Maic le flot flagellé ne montait pac encore.

Heélas ! Que d imprudente cen vont aux puits, sang corde,
Sane urne pour puicer le crictal couterrain,
Enfouir leur trécor afin que leau déborde,

Comme fit le corbeau dang le vace dairain !



Heélae ! Et qui na pas, épric de quelque femme,
Pour faire monter leau du divin centiment,
Jeté lor de con coeur au puite cang fond dune dme,

Sur [abime muet penché ctupidement !
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